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 Il y a une phrase-clé dans cet évangile: c'est Jésus qui dit: “Zachée descends vite: 
aujourd'hui il faut que j'aille demeurer chez toi.”  
 
 Zachée, c’est un habitant de Jéricho qui a entendu parler de Jésus, de ses miracles, de 
son enseignement.... Il est, pourrait-on dire, ‘curieux’: il veut voir de quoi a l’air ce prophète 
si populaire aux yeux des foules. Mais peut-être aussi, inconsciemment, cherche-t-il une 
lumière dans sa vie ! On ne le sait pas, mais on peut le supposer... Toujours est-il que son 
désir de voir Jésus est très fort. Il tient vraiment à ne pas manquer sa chance de voir Jésus 
passer dans les rues de sa ville. Mais pour y arriver, il a un problème de taille (!) dans les 
deux sens du terme. Il y a tellement de monde qui s’agglutine au bord de la rue qu’il 
n’arrivera jamais à voir puisqu’il est trop petit de taille. J’ai dit que Zachée tenait vraiment à 
voir Jésus. Le texte de Luc nous révèle alors son audace, sa débrouillardise: il monte dans un 
arbre. Il se moque bien de ce que les gens vont dire. De toutes façons, il sait que tout le 
monde le déteste. C’est un publicain et non pas le dernier: il est le CHEF des publicains. 
Pour les Juifs, il est le chef des voleurs. Une raison de plus ou une raison de moins, il n’en 
est pas à sa dernière frasque. 
 
 Puis, arrive Jésus. Jésus lève les yeux et dit: “Zachée”. Étonnant ! Jésus semble le 
connaître, le reconnaître. Il l’appelle par son nom !Imaginez la surprise de cet homme. Cet 
homme, Jésus, se dit sûrement Zachée, “vient de percer mon image et a rejoint mon coeur, 
mon identité !” Et Jésus, sans passer par quatre chemins lui dit tout de go: “descends vite, 
aujourd’hui...”, tu peux faire quelque chose pour moi.  
 
 La situation semble effectivement urgente. Jésus n’a pas de temps à perdre. Le 
moment est favorable. Son regard a connecté avec le regard de cet homme. C’est le temps 
d’agir. Mais que veut-il faire ?  “il faut que j'aille demeurer dans ta maison.” C'est 
comme si Jésus, en voyant Zachée dans son arbre, se disait: il me regarde, c'est le temps ou 
jamais ! “Il faut”: la situation se présente à Jésus comme un impératif.  
 
 
 Zachée a alors compris que ce Jésus dont il avait entendu parlé et qui aiguisait sa 
curiosité, il était venu pour lui. Pour lui, l'homme marginal, le pécheur rejeté par la société: 
lui, le voleur, l'exploiteur des petits et le collaborateur avec les Romains. Lui qu'on avait jugé 
une fois pour toutes, reçoit aujourd'hui la visite du Seigneur.  
 
 Et ce qui arrive semble urgent ! Vite, dit Jésus, emmène-moi chez toi. Je veux aller 
habiter chez toi. Jésus veut partager la maison de Zachée. Il s’invite dans son intimité. Car 
c’est là, dans son intimité que Jésus reconnaît en lui un fils d’Abraham.... ce qui en passant, 
était tout à fait de l’hystérie pour les autres Juifs. Aujourd’hui, gratuitement, 
amoureusement, Dieu ouvre le salut pour Zachée. Quelle joie! Oui, quelle joie que personne 
n’a pu voir et apprécier. 



 
 Il est étonnant, l'amour de Dieu ! Et il est toujours présent, l'amour de Dieu. Nous 
tous, aujourd'hui, nous sommes des Zachée. Nous tous, si nous le voulons, nous pouvons 
chercher à rencontrer le regard de Jésus. Lui, il s'avance sans cesse pour rencontrer notre 
regard. La joie de Zachée, la joie de recevoir le Seigneur chez-soi, elle nous est offerte à 
nous aussi, aujourd'hui. 
 
 Dans la première lecture,  nous lisions, tout-à-l'heure: “tu aimes en effet tout ce 
qui existe.” Qui que nous soyons, quoi que nous ayons fait, rien ne peut empêcher Dieu de 
venir à nous. Tout ce qu'il demande, c'est qu'on le reçoive, qu'on lui ouvre notre porte, la 
porte de notre coeur. Il veut habiter chez nous. C’est sa volonté, son désir. 
 
 Nombreuses sont les personnes de notre société, aujourd'hui qui cherchent Dieu. 
Nombreuses les personnes qui tentent de grimper dans un arbre pour saisir un sens dans 
leur vie. C'est plein de Zachée partout. Et Dieu veut habiter chez tous et chacun.  
 
 Comme Eglise, nous avons la mission de rencontrer les regards de ces personnes et 
de faire passer dans notre regard, celui de Jésus qui veut les rejoindre. Dans chacune de nos 
vies, dans nos familles, nos milieux de travail, d'études ou de loisirs, Zachée est là, dans son 
arbre et veut voir Jésus. N'y aurait-il pas moyen de rencontrer ces regards, de les 
comprendre sans les juger, et de laisser Dieu leur apporter la joie de sa visite ? 
 
 Aujourd'hui, dans cette église, les Zachée que nous sommes, veulent accueillir Jésus 
dans leur vie. Tout à l'heure, nous accueillerons le Fils de Dieu dans nos coeurs et ce sera la 
joie. Que notre accueil de Dieu soit aussi une ouverture à la soif de joie et de bonheur de 
tous nos frères et soeurs. Ce Dieu qui veut habiter en moi, moi qui suis pauvre et pécheur, il 
veut, par moi, rencontrer tous les Zachée de la terre.  
 
 Laissons-nous donc transformer un tout petit peu aujourd'hui, par la visite de notre 
Dieu. Laissons-nous aimer par Dieu: son amour pour nous ne recherche que notre bien. Et 
si, en sortant de cette église, nous mettons notre regard au service de Jésus, ça voudra dire 
qu'on se sera laissé aimer gratuitement par Dieu et que Jésus réside bien chez moi, dans 
mon coeur ! 


